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Le petit mot de la présidente 
 
Chers Membres, 

Nous vous souhaitons un été agréable, pour l’instant sans grandes 
chaleurs chez nous, ce qui est un temps bien agréable pour nos amis 
poilus, même si les sorties dans le jardin ne sont pas encore très 
nombreuses vu les jours de pluie. 

Nous espérons que nos membres habitant les régions touchées par les 
intempéries n’ont pas subi de trop gros dégâts pour eux, leurs familles et 
animaux. 

Vous verrez dans ce journal que nous avons du reste eu une belle 
nouvelle provenant du Valais. 

 

Un bel été à vous tous ! 

  
Anne-Laure 
 
 



Calendrier 

 
Nous vous remercions de bien vouloir réserver ces dates dans votre 
agenda. Vous retrouvez aussi le calendrier sur notre site : www.craci.org 
avec, dès que possible, plus d’informations sur les lieux de réunion. 
 

*********** 
Expositions 

 
18.08.2024   Tischschau in Langnau im Emmental (BE) 
 
5.10.2024 Breed Specific European Show for Cavies in Horsens 
(Denmark) 
 
4-9.11.2024 Show européen à Nitra en Slovaquie (Entente Européenne) 

 
*********** 

Prochaines expositions : 
 Infos en allemand sur le nouveau site de Cavia Verein Schweiz 

 
https://cavia-meerschweinchen.ch/ 

 

 



Nouvelles des Refuges 

Par Tatiana  

Vous l’avez peut-être vu sur les réseaux sociaux, nous avons pris en 
charge un chon amputé d’une patte arrière suite à une fracture du 
fémur (chute).  

On ne va pas parler de son cas ni des conditions de l’accident mais 
plutôt de jusqu’où on peut aller pour soigner son chon (on ne va parler 
que des cochons d’Inde car à chaque espèce ses soucis médicaux et 
des prises en charge différentes, plus ou moins avec succès). 

Pour le cochon d’Inde, il faut bien entendu prendre en compte son âge, 
son état sanitaire et sa qualité de vie présumée après l’intervention ou 
les soins prévus. 

Une chose est claire, pour le cochon d’Inde, nous ne préconisons pas 
d’acharnement thérapeutique, la qualité de vie doit primer et nous 
savons que MANGER et BOUGER sont les bases de la vie des CDI. Il faut 
que cela soit toujours possible pour eux.  

Après un traitement ou une opération, ce sera à lui de se battre pour 
vivre et ce n’est jamais gagné d’avance. S’il ne veut/peut pas manger, 
il sera nécessaire de tenter le gavage pendant quelques jours, mais si 
cela ne donne pas le tour il faut accepter de le laisser partir… et ça, 
passablement de gardiens / propriétaires ont de la peine à le faire, 
souvent par peur de leur propre souffrance. 

J’entends souvent : " Ce ne sont que des animaux " sous-entendu, 
marche ou crève … " Dans la nature il ne survivrait de toute façon pas ", 
c’est clair, mais il n’est pas dans la nature, il n’y a pas de prédateur… il 
dépend de nous, entièrement. 

Maintenant il y a aussi l’aspect financier. En effet cela peut coûter très 
cher, très vite : prise en charge, opération, médicaments, radios, 
hospitalisation = plusieurs centaines de francs.  

 



Au CRACI on leur donne toujours une chance de s’en sortir. On les opère 
malgré les frais, mais on ne fait pas d’acharnement.  

Parfois l’euthanasie est le dernier soin que nous pouvons offrir, même si 
cela nous fait souffrir. 

Alors prenez bien soin de vos animaux, évitez les accidents « bêtes », 
traitez-les correctement, comme ils le méritent et à la hauteur de leur 
affection. 

 

 

 

Radiographie de la fracture du fémur, avant amputation 

 



Refuge au Valais 

Du côté des bonnes nouvelles, c’est la collaboration avec le Chenil du 
Grand Lac à Sion ! 

Les collaboratrices de ce refuge/pension pour chiens ont décidé de 
répondre à notre appel et de proposer leur structure et leurs 
connaissances pour proposer une structure d’accueil de quelques 
places en Valais. 

C’est une grande chance car souvent les personnes qui veulent placer 
leur animal ne peuvent le faire au Valais faute de places d’accueil. 

Nous les remercions pour leur chaleureux accueil, leur professionnalisme 
et leur grand cœur.     https://www.chenildugrandlac.ch/ 

 

 

 



Une après-midi bien sympathique 
 
Par Magali 
 
Comme annoncé dans le journal et sur notre page facebook, j’ai 
organisé une après-midi d’échanges et de conseils concernant les soins 
et les premiers secours pour nos amis poilus, le 26 mai dernier.  
 
Cet événement a trouvé son public vu que toutes les places ont été 
prises, 6 personnes ont fait le déplacement jusqu’à Rochefort.  
 
C’était aussi l’occasion de découvrir la nouvelle pièce dédiée à 
l’accueil de nos protégés suite à mon déménagement. J’en profite pour 
remercier Tatiana et son mari pour leur aide lors de ce déménagement. 
 
C’était très intéressant de pouvoir discuter de nos différentes 
expériences et d’apprendre des uns et des autres mais aussi de tout ce 
que l’on voit en accueillant durant tant d’années des animaux avec tout 
un panel de problèmes de santé.  
 
Ce qui en ressort, c’est de penser à bien contrôler nos animaux, même 
s’ils paraissent en plein forme. Ce que l’on oublie souvent c’est le 
contrôle des zones génitales. Pour les mâles : le contrôle du pénis et du 
sac périanal. Chez les femelles : la recherche de pierres vers la fin du 
canal de l’urètre (on peut du reste retrouver des vidéos en anglais à ce 
sujet sur youtube faites par le refuge Los Angeles Guinea pig rescue).  
 
Je remercie chaleureusement les participants pour leurs dons suite à cet 
après-midi. 
 
Une nouvelle journée d’échanges sera planifiée dans quelques mois. 
Plus d’informations dans le prochain journal ou sur notre page facebook. 
 

 



De nouvelles races, vraiment pour le 
bien des cochons d’Inde ? 

 
Dans certains pays, de nouvelles races voient le jour. De plus elles sont 
ajoutées dans les standards de race. 
 
Toutefois elles ne le sont pas en Suisse… et heureusement. En voici une 
nouvelle : 
 
Werewolf Skinny Guinea Pig 
 
Deux porteurs de Skinny Pig peuvent facilement produire un Skinny et 
parfois un Skinny avec des poils en excès. C'est comme une version 
édulcorée du Skinny Pig. 
Un Skinny standard n'a des poils que sur le nez et les pattes.  
 
Le terme courant pour un Skinny trop poilu est "Werewolf" (loup-garou) 
et cela veut dire que c'est un Skinny avec trop de poils. Cela peut aller 
d'un duvet sur les épaules à un duvet/des poils presque sur toute la 
surface, et de nombreuses variations entre les deux.  
Ces Skinny loups-garous sont uniques en leur genre : ils peuvent naître 
sans aucun poil et rester ainsi ou avoir un fin duvet qui pousse sur tout le 
corps.  
 
 

 



Les cochons d’Inde, des athlètes 
olympiques ? 

 
En cette année des JO de Paris, penchons-nous sur les capacités physiques de 
nos cochons d’Inde. 
 
Certes ils ne pourraient pas battre Usain Bolt en sprint mais ils ont aussi de jolies 
capacités : 
 
Ouïe : Le cochon d’Inde étant un animal très bavard et qui communique en 
permanence avec ses congénères, il possède une ouïe très développée, bien 
supérieure à celle des humains ! C’est entre autres parce qu’il a des pavillons 
d’oreilles bien ouverts et un canal auditif très court. 
Il entend des fréquences s’étendant de 125 à 50 000 Hz environ, (c’est trois fois 
plus que pour l’homme). En fait, l’oreille du cobaye réagit surtout aux fréquences 
comprises entre 500 et 8000 Hz. C’est pourquoi il a autant peur des bruits forts 
que du silence complet. Alors attention aux claquements de porte et cris 
d’enfants ! En revanche, une musique douce ou une discussion venant de la 
télévision ne posent pas de problème. 
 
Odorat : Comme l’ouïe, l’odorat est un moyen de communication chez le 
cochon d’Inde, et il est le sens le plus développé. Selon les rares études 
scientifiques qui se sont penchées sur le sujet, l’odorat du cobaye serait 100 fois 
plus sensible que celui de l’homme (mais pas autant que celui du chien). Il est le 
sens le plus développé du cobaye. 
Comme tous les mammifères, le cochon d’Inde possède un organe de 
Jacobson (ou organe voméro-nasal), spécialisé dans la détection de 
phéromones. Il reconnaît donc ses congénères, leur sexe, leur degré dans la 
hiérarchie, son territoire, le tout grâce à l’odeur de leur urine et celle des 
sécrétions corporelles. 

Goût : Avec l’odorat, le goût est l’un des sens les plus développé du cochon 
d’Inde. En effet, celui-ci possède un très grand nombre de bourgeons gustatifs. 
Cela signifie qu’il choisit ses aliments avec soin, et développe très rapidement 
des préférences… dès l’âge de 2 jours ! C’est pour cela qu’il faut offrir 
une grande variété de végétaux dès les premiers jours de vie, afin que le 
cobaye ne se fixe pas sur tel fruit ou tel légume. Et n’oubliez pas qu’il est très 
difficile de changer l’alimentation d’un cobaye, car celui-ci peut se laisser mourir 
de faim si sa nouvelle nourriture n’est pas à son goût… 

Vue : Le cochon d’Inde ne possède pas une très bonne acuité visuelle. En tant 
qu’herbivore et comme toutes les proies faciles, il a des yeux placés sur les côtés 
de la tête pour pouvoir profiter d’un large champ de vision (340 degrés environ) 
et surveiller les éventuels prédateurs aux alentours. 



Même s’il détecte les mouvements, il ne les perçoit pas très bien, car la structure 
de la rétine ne comporte pas de cellules dites ”en cônes”. En effet, elle ne 
présente que des cellules en bâtonnets, qui permettent une vision scotopique, 
c’est-à-dire avec une luminosité faible. Cette vision n’est qu’en noir et blanc, et 
nuance de gris, car les cellules photoréceptrices en bâtonnets ne perçoivent 
pas les couleurs. Cette mauvaise perception du mouvement et du relief font 
qu’en captivité, un cochon d’Inde peut facilement tomber d’une table, et est 
la plupart du temps effrayé par les mouvements brusques. 

S’il ne distingue pas les couleurs, le cochon d’Inde perçoit en revanche les 
différences de luminosité. C’est pour cela qu’il a peur de votre ombre quand 
vous essayez de l’attraper par le haut ! Procédez toujours par le côté afin de ne 
pas lui faire peur. 

Pour protéger la cornée des agressions extérieures, les glandes lacrymales 
produisent des larmes opaques qui ressemblent fort à du lait. Alors pas de 
panique si, en l’absence de toute pathologie, vous voyez parfois un liquide 
blanchâtre dans les yeux de votre compagnon ! 

Vitesse : Un cochon d’Inde peut courir jusqu’à une vitesse de 9.6 km/h mais pas 
longtemps. Ses petites pattes ne lui permettent pas non plus de réaliser de 
grands sauts en hauteur (un peu en longueur). Par contre il est le champion du 
« zoomie », le quart d’heure de folie des chats, en courant partout et dans tous 
les sens très vite mais sur une courte durée. 

 

 



 
 

Bailey, mâle castré de 2 ans, chez Magali 
 
 

  
 
Bonnie et Ray (noir/blanc), femelle de septembre 2023 et mâle castré 

de décembre 2023. Mère et fils. N'aiment pas les manipulations 
(nécessitent douceur et du temps ...). Chez Tatiana 


